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A. Introduction*.".· ... -b - .. ,.. .......

1. La sixieme reunion du Comit~ intergouvernemental d'experts des pays
africains Ies moins avances s' e'sttenue a Addis -Abeba (Ethiopie) du 9 au 11
avril 1987. La reunion visa-it principalement a a) examiner la situation
economique (\t sociale dans; lespays africains· Lea moins avanoes au cours de
La periode 1985-1986, en parti culier lesprincipaux problc~'s';d~developpement

rencontres at les politiques menees par les pays prix individueI lement en
:vtie de redresser leur' eCbnomie ;;. b) 'examiner Lea progres re:alis€s dans
I' application du nouveau Programme·suhstantiel d ' action dans les pays africains
les moins avances, dans Le contexte d ' une reduction continue des courants
d'aide bilaterale at multilaterale et d'autres mesures dleppui prises au niveau
international en fav02ur" des pays africai'ns les moins avances; c). evaluer les
incidences des programmes d1ajustetnent structurel et de stabilisation sur
la croissance et La developpement a long terme des pays africains les moins
avancds , 'at enfLn , d) examiner 'les activites e f fec tueea par Le secretariat
de la'eEA en 1985-1986 et,'celles pr~vues en faveur des PMA africains au cours
de 18 periode bierthale 1986-1987.

2. Ont participe a Ie reunion des reprcsentants des pays africains les moins
avances ci-apres Burundi, Comores, Djibout:i,' Eth Lcpf.e , Guinee, Lesotho,
Malawi, Niger, Ouganda , Republique-Unie de Tanzania, Rwanda, Sierra Leone,
Soudan et Togo.

3.· Ont egalement par t Ic Lpd a la reunion des obaerve ceurs des' organismes
Buivants:Bureau international du . Travail (BIT), CoinmUnaute' economique
europeenrte"'(CEE), Organisation de I 'unit~ afr Lca Ine (OUA) , Programme des Nations
Unies pour ole' developpement (PNUD), Organisation des Nations Unies pour
1 'education, La science et la culture (UNESCO), Organisation mandiale de La
propri~t~ intellectue1le (eMPI) , Centre (CNUCED!GATT) du commerce international
(CCr) et orgmiisation des Nations Unies pour Ie developpement indtis'triE!l
(ONDDn.

C. Election du Bureau
~# .ftiJil:+tt .... ·,·w'

4. Lea participants ont .Hu Le bureau suLvarrt
.r :

. President· :

Vice-President
:, . ,> i

Rapporteur :' i

H. .JohnA, Te sha, Republique-Unie de Tanzanie

~1me. Barry Nima, Guinee

·M. 'Ome'r Mattar, Ouganda
. " ,1"

s. V'ordrG du jour ci-apr~s a ete adcpte : , ,

1. Ouverture de la reunion :

A1iocution du Secretaire~xe~~tif de la CEA.
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2. Election du bureau.

3. Adoption de 1'ordre du jour et organisation des travaux.

4.' Examen de La situation economique et socia1e dans le.,s pays ~fric.ains

l~s moins,,avances (1985-1986).

5. Progres r€alises dans I 'execution du nouveau Programme substantiel
d'actiondans l ..s pays africains les moins avances •

."',
6. Les incidences· des programm.. s d'ajust\i;ment structurel et de

stabilisation sur La croissance et Le <iCveloppement a, long terme
dans les pays africa ins l.es moins avances. " :.

7. Examen . des .ectivites de La GEA pendant laperiode allant d ' avril
1986 a avril 1987, de ce l Ies prdvues pour .Le reste de i: annee 1987
et de son programme de travail en faveur des pays africains les
moins avances pour la periode biennale 1988-1989.

8. Examen et adoption du rapport du Comite intergouvernmental d'experts.

9. Cloture de la reunion.

E. Ouverture de la r~union
+ II' • ,. M'* .. W Q" ..e' • at" 1 PM. I' ..... ' ..

6. Aunomdu Secr~haire executif de.la Commission economique pour l'Afrique,
1eSecretaire: execut t f adjointaouvert la reunion, en souhaitant la bienvenue
aux representants des PMA afri~ains et en remerciant lepeupl~,et Ie
Gouvernement de l'Ethiopie socialiste d ' avoir accue.LLl L la reunion.

7., Le Secr,haire executif adjoint de la GEA' a . en-Suite fait et~t du
ralentissement en 1986, en Afrique en deve1oppement, de 1a croissance amorcee
en 1985, avec un taux d'accroiss~ment du PIB (aux prix de 1980) qui esttombe
de 3,0 p , 100 en 1985 a 1,2 p. 100 en 1986. Cette situation tenait 1argement
a une baisse de 1a croissance dans 1 j agriculture, qui etait la principale
source de valeur a jout.ee dans 1es pays africains, et dont La production avait
progresse en termes reels, de 2,2p. 100 en 1986 contre 4,lp. 100 en 1985,
ce qui avaLt legerement a f fec t e les industries manufacturieres basdes pour
l' (:ssentie1 sur 'La t ranaformat ton .de s produits agricoles. La valeur a joutiee
de ce secteur avait augmente de 4,0 p. 100 en 1986, contre 5,9 p. 100 an 1985.

8. L'environnement economique mondia1 defavorab1e dans 1eque1 est cet effort
de croissance avait e.te entrepris avait eta marque entre autree par les facteurs
suivants effondrement des cours mondiaux des principaux produits de base
exporces par Ies PM, forte deterioration des-. termes de 1 'echang~, baisse
inquietante des flux nets de ressources exterieuresa destination de '1' Afrique
en developpement, df f f t cuLtds pe r s Ls t antea des paiements exterieurs et
a Lourd Lasement; du poids de 1a de t t e ext,hieur. La situation de ces pays avaf.t
ete si precaire at leurs prob Iemes de developpement si graves que La CNUCED
avait convoque en sepcembre 1~81 la Conference de Paris a laquelle avait ete
adopte Le nouveau Programme auba t ant.Le I d' action (NPSA) pourles annees 80
en faveur des pays lea moins avances.
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9. Dans Le cadre des ob jec t Lfu f.:.xea dans hi NPSA~ '2'.:: ce q<l:L concern", les
flux et Lcs moda l i.tes de I' aide, lea PI1A africains evaaent fait des. efforts
louables avec l'organisatiQn d~ 17 reunions d~ consultatou (tables rondes
ou reuniQtls de groupes consuLtatLfa de la Banque monqial:a). Cep,mdant, les

. fl1,Jxd' ai.de n' avaient pas ete a 1a haut.eur des promeaseS e t; lee resultats
:'obtenus.:8u .cour s des reunions de' consultation restaient maigr-es. n a, a cet
egard, sa~u~ la nouve Ll.e fprme de reunion de consultation (NATCAP) introduite
par Ie PNUD •. A sea yeux ce n' etait que si e Ll,e faisait preuve de solidarite
que I' Afrique pourrait traverser C'a~3 tendanc€s,. co qui expliquait I' adoption
du Programme prioritaire de r~dreGGement economiqu€ de I'Afrique (1986-1990)
par les gouvernementa afr t caIns , Avec Le . sour ten de 1<1 coramunaut.e
internationale, leProgl.'a1ilm€ d ' action d~s Nat Lone Un:l.28 psur h, redressoment
economique 'et . Le developpement de 1 'Afrique (l986-19~O), adopte' par la
resolution 8-13-2 du 1er jui,n 1936 au (:0".::::3 de.". 1". tL"d7.H~ll~'2 aes a Lon
extraord tnaLre de 1 1Asseubleq.. gen~ralc des Nations· U~lie?':, pr'evoyeit une
enveloppe de 29,8 milliards de'dollars des Etate-unia pourles PMA-,: .. . . . ...

10. n· resGortait de l' exam~;n"h::s re:'Jultat[~ -:;lacl.o-econGl~iques des r-I1A' afr LcaLns
au cours de La periode 1985-1986 un accro Ls seraent; 4'..1 PIB"m t e rmes reels de
0,7 p , 100 en 1985 et de·4,2.I?:-. 100 er. 1986 (scif po~r Ie PIBpar hab Lt aat
une baiase de 1,9 p , 100 et ;iinr(odreose41c.nt de 1,0 p.' leO C.l 1986; un taux
d~ croicsar.~e de 2,2 p , lOO,·c eIl 1985 et 3.4 p , 100 en 1986 pour te. secreur
rural; un deficit 'uudLEtaireen aug.uentat Lcn de. 55.,9 p , lOOen '19$6 '(contre

~ 2,3 p.100 en 1985); et; :':h~ dG~t.~ pub Lf que exte1"is;urr: pa~:cee de 28 milliards
de dollars en 1985 a 39 millIeidg eu 1986, 11a .conc Iu aon i.nts1"vent.ion en
rappe1ant h:n e f fo r t s consic1art;ble~ de red:recISE::L1ent ecc;:..c.miquli: entrepris par
les PMA africains dans Le cadre ou en dehoxs dec p:('gn:cnf.1Go d I ajue t ematrt et
de stabilisation eppuyes par. 1.0 Fonds n:Ol,,§tair~ - intep~atiori.ll. at La "Banque
mandiale •.

~

11. Un fonc t LonnaLre du·· $"ec:r{taritlt dC'·· La - C:EA ,1 3;1;elwnt6 .le. document;
E/ECA/LDCs'f! 7 /EXP.6/2. itt~:ttljlc Jt:J:}'::drnen de :~..a" iJi"·tti·~·~t'·i'o:;. e'con(~~it:it1(; ~,"~~'. cocLa Ie
dans Les pays ~fric'afns ies rrc,J:',.n8 's"Janc"?s ~ 1985;'I9i:~"6IV. Ce djccrr.",r,t oe· clivisait
en' deuxpart'ieG, dcnz i,;~rfiiiii.er\:'\ tra:it::d.tc.~ la lJU\JdtiOr.£ socio-t.co~cmique

dei!: PMA afr{cains pr-La glol1al"',-:::n:: par une c.nq,l/t,c de s tendan'.::('!o Guivien par
Les . principri'U:x agregats m-"!.c.r(;-.tct'r.omiq~ie:::,·des ~ina!:c~;~ 'r,-~hliT:QS l GU corsmerce
exte:deur ct· de la I:alancedeci ?,'.demsuts. L£r,.· pc)(:'t1q:~f:~,:j:.15:'.'i.n[' par ces pays
pour deaserrar l~a contraLTtr..:;· qui s 'fc~:{ei~ai.ellt I,te.: "le:lr 'levcL'lppement
economiq'..l(~ et Bc,;~.ule y ~~ni~nt ;~bal,'n:en;; ..,xamh.EE;s.. L:~ :"'~~0nd,} cmalysait
cas par cas La aLtuat Lca ~c(,r.om::que ct' noc La Le de ch:l'~~lllde8 27 P1"'.A· de la
region•.

12. Aprea avoir rapp~lC, lee. carE.I':ba;:)3tiqu~w dz i·'el~vi,:·vi.11i.:i1.11·anl: -;:conomique
defav-orable dam' lequel I"?':! eC'o~(\mi':l9 des P~~A afr:!.ta:f",1:J avaie'ltJvolue au
Cours de la p1ariode 1985-1986) 1a fonctioll;GFlire du ::H~c"('etaj;:L~t i1 paSf;(~ en
revue 1."1:> r6al~"'a"-{o"'" ""':,,-("~co"-"':n"e~ ry·l.ob"~ - -·f!,.·~tc'" ....,,.. '",<. n""\7t' ~cn('PL'nes.- .' ' a.;;) .u.'~~.&.'J"'" ~.'·,.'.l.IJ,.a.""1ll".o.'.,.., b u,:., ,-:-_,~ .::.. '0" r'~- , l,-UJ i ~ ..

En depit d'un flex llC?t de reSI';Ol1rCeS exte:r.iem:es p&r llabiVmt cBf::;'''-:~ a 29,3)
29,9 et 33,9 doll.3:'·s en 1983, 1984 c:t 1985 'te:;:;;:cctiv(~~(~nt, l~lJ ::MA africains
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avaient raalioe un taux de croissance GO leur PIJ en tel,JeO reels (aux pr~: ~e

1980) ~e l'ol~~e de 0,7 p. 100 en 1985 et 4,2 p. 100 e~ 1905, contre une Doyenne
annuelle ce 0,12 p. 100 entre 1931 et 1984. cette reprise ~tait 1argeqent Gue
au secteur agricole qui, profitant eu retour de la pluvioD~trie ! 1a nOr7;lale,
avec des pluieo aoondantee et ~ien rzparties dans Le te;;l~)O, avait obtenu de bone
resultato, aU@Jentant sa valeur ajoutee de 5,5 p. 100 en 1985 contre 0,5 p. 100
en 19G:i, annee c~ui avait marc:;:u.s la fin e' UJ.'1 cycle Ge sec:lel~esoe qui s' ~tait
etale sUl~ la periocle 1981-1984.

13. ~l )luc ~es facteurs cllllati~ues, les facteurs ~ui avaient renforc~ cette
reprise ataient Lea euavants : augmentatLon des LnvezrtLaoe.aenus r~alises c.~'1S

Ie secteur acricole, efficacite accrue ces syst~mes c-'aleL~e qui avait penllio
de contendz- Lee menaces que Lea attac~ueo c.e aautcr-Laua faisaient peser SUL1 Lee
recoltes, et ueoures d'incitation a uno production aCcrue telles Ciue Ie renfor­
cement de l'aooistance au monde rural en encaGrement tec:Uli~ue, intrants agri­
coles, creclits et La r-eva.Lor-LaatLon c.eo prix! la productLon ainsi que l'eta­
blissement ~'W~ syst~me de pr~( planchero garantis. sette reprise n'avait
certes ?ac enr-aye Lea importants deficits cerealiers e;do>~a.'1ts, na.Ls e1le ·avait
profite ~ Ie. ~uasi-totalite cios autres secteurs de l'~cona~ie des R,ili africains,
notanment auz inciustries manufacturi~res, dccu.nees par lee agro-dnduetr-Les., qui
avaient vu leur valeur a joutee augnerrter- de 2,5 P. 1'J'J. Leo probl~meo du oecteur
induotriel r-eacaf.errt domfnea par 1", f'a.i.o l.e capacf.te d' i.;llportationci.espays ,.qui
ne permettait pao un approvisionnenent reeulier at ouifio~~t enciati~res prewi~reo

pi~ceo c.Le r-echange et produits energ~tic~ues.

14. h cause de .La quasi.....stagnation de La consoanat Lon totale, la demande dans
les RfJA ai'ricains s'etait sta~ilisae Grace awe Llesureo C:§ilationnistes adoptees
par ces pays dans Ie cadre de leurs programnes d'ajustenent. Je ce fait, Ie
t aux d' eparE:i1.e et Le t aux d' investissement 0' 5taient oitues A des moyennea equi­
valent ! recpectivement 5,6 et 14,3 ? 100 au PIJ. Le ceiicit budgetaire cur.lu16
des AM. aZricains s'etait aggrave , Le 0.aficit de Lcurvca.Iance des pad.emerrtra
globale etait passe de 1,4/ millia~ Le dollars en 19J~ ! 2,20 milliarc.Ls de
dollars en 1900, en raison not~illnent ~'une hausae du Leficit de leur~alance

c~erciale glo~ale liee ! 1a ~aisse de la d~1ande et ~eo couro mondiaux des
pr'Lno.Lpaua prociuits exportes par eux (coton : -26 p. 100, cacao : -11,.2 P. 100,
uraniwa : - 1'/,4 po 100, ~auxite : -2,5 p. 100, fer : -1,9 p. 100). II y avait
eu aussi una atagnation des flu;( nets 6e capitau;( eonjugu6e A un ci.eficit deo
operationo couranteo passe de 4,9 :~lillia.A.~S de dollars en 1985 ~ 5,'1 milliarc;).s
de dollaro en 1936. Les paienento e;~£rieurs avaient &ce aegraves par l'aloar­
disseuent de la dette e;(t-erieure des pays conccr-ncs , c~ui 0' etait 111Ont;§e ~ 39
milliar~s de dollars .en 1935 contre 20 silliards ~e c:.ollaro en 1935.

15. 3n conclucion, l'orateur a raPP31~ que les efforto collectifs des pays
africail1D avait aJouti ! l'adoption du Progr~illde prioritaire de redress~uent

economisue ~e l'Afrique (1936-1990) qui, avec Ie soutie~ de la ca~il~~utz inter­
nationale avait ete suivie de celIe QU Progr~~~e d'actioil ceo Nations unieo pour
Le reeresseuent eeonor,lique et Le o.oveloPl.::>er-'lent de l'j,:2:"ic~ue, 1905-1990.
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IS. A Ia ouite de la presentation GU Loc~.ent, un rc?rccentant a fait deo o~er­

vationa avant t:O:'ait au t aux de cr-od.anance GU PI3 gIooa.L c~es R.Ui. airicaino en 1936
qui, ! i~,2 Pi! 10:), restait net-t enerrc aupSrieur ! 1,2 p. 100 donne pour l'e"lOem::>le
des payo airicains en cieveloppenent, aloro ~ue leo proJl~ces cleo R~l aen~laient

pluo aiguo. :~1 a.3ga1ei':1ent fait r-enar-quer- que Le ndveau ::'13 conaoamat'Lonvfd.na.Le
donne A titre ,51 exempl,e pour Le Lesot~:o et Le Cap--rert lui ;.Jaraissait sureritime
de r.1e~.le (~-..: Iil ne voyait pas de cor:dlation ci.irec~e errcr-e -La "Jaisse' des f1UJ~ ci l aide
A dec conc:.itions 1i"jaraleo auz f1,'IA et Le recours ~. un fort endetrtenerrt , 3e10n lui,
les, ajuct~~e~ts des progr~~Jes ~Iinvestisoenents aVa.ient St§ faits en fonction
cies rescources disponi01es.

1'1. Un autre l'~!?r.§sentant, tout en apprScLant La c~lU'.lit.5 c:e l'analyoe faite par
1 '~J.' J. ~ 'J. ' 1· t " .., ... 'I" Ie secrecu::'''J.ac, a x aa.r ... -enar-quer- C~i.lC e c.ocumen ecaa,c C~7.l3~ClUe peuoeaequa.ra.er-e ,
surtout en raioon clu peu rie place accorc:.c ! l'~lalyoe ccctoriellepar rapport a
1 '~~iliyoc '"1al'a3o-3conor;1i.c~ue, alors c~ue La ~:>re!:liere ctai-t· au centre au NP,JA. Sur
la'Oase Las..c')at, Le Comite a recO':".lanc:."s c.ue 0.ano leo futures etudes, i1 y ait
une eval~~tion ces politiqueo et pr03r~.li.leO dlinvestiose~3ntsappliqueo par les
HIlA, en par"~i~ulier pour l' inciustrialiaatian et Le r-enf'or-cecerrt clesinfrastructures
de tranoporto et coaraundcat Lone , et ce , pour juger C:e La ca~:>acite de madrrtLen de ..
1a croiooance par ceo politic~eo et progr~meoc 3nfin, l~ secretariat a 6te
Lnforme (~~.le leo p~ys etaient dicponzG ~ iournir Lea rensigner.lents neceecaar-ea
pour une uise A jour au docuaerrt ,

13. i1zPOnLz.;1.-;; auz questions poaeee aucours dec dc~atc, Ul1. representDIlt ciu
secretariat a Lnd.i.que qu ' il fallait tenir compte cI.'3 cer-caanc facteurs si lion
compar-adf Le taux de croissance glo"jal des R::J. a celui (:e 11 ensemble de 1 IAfrique
en G.eveloppement. . Leo racultats des pays af'ricainse;:portateurs de petrole
etaiellt un ~l3r.lent 'C:.eterninant :i.e La croiccanee glo~ale Ce 11ensembke vdu con­
tinent,. si Jien quela..laisse des pri;~ iJ§"croliers en19S~1906 slctait tr~te,
au fait ie La Jaisse des revenue petroliers,par un r.al'~ntissel:lent general des
activites econooiques dece groupe c':.e payo , La -plupart ceo fHA etaient ·sortis
du long cJrole c:.e o3cheres~e de 1931-1934 avec dea nfveauz de valeur ajbutSe et
des t aux de croissance tr~s fai~lesJ en corapar'adzion C:ese.:uels Lea resultatsactuels
paraiss~ient tr~ faibles.. J'o~, leo bona resultats 61 aeceeur- agricole qui a.vait
-relance la c::."oiosanoe g Looa.Le des PLA, ou prao de 50 p. liJO GU PIS, pr-ovaenf de
ce aecteur-•.

'19. ~ I aGioo~1t C:es Lacuneo de l' anal.yce sectorielle,il manquaft des donnees our
certainasecte:.u-s et il avait fallu procuire un docunerrc coned.a t raitant des ques­
tions cia ;)aoe. A propos den payc oouver-tc , du fait coes C::L'ficultes financi~res

du pecr3t~riat cie laC3A 20 seuleuentC::es 50 pays africai~1n avaient ete visites
en 1935-19C::: par les mission::: d I ct'-l..C:e. ~ plus dec J.c!'a-n'.~: ~e collecte C:eo donnees

, a.u secretariat, il avait reC;u tr~s peu cca t'3ponses au;: c~t:3::rtJonnair'es .envoyas aux
pa yo et tr~c ~)ei..l d' inforr,lations Cees reprzsentants rcsic:.ento9u PNUD, c~ui avaient
~galement ztd .:::aisis pour ar.lSliore:i.'" Ie:. collecte, la c'i:.-:cuh:.J.cion .et la qtialite
de llinfoI"rJatibn naceos.aire ~ l'ela:k:>ratiol1. cie cette it'uc::.e.
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20. Lc Co:~:i.)~5 a G.eT.le.nd3 au o~c.r.6t~ria.,lc s: ~ .gal"cle~r, La c-;r:'lcttU"'C actue11(:: ~u
ciOCUL1-~i1t ei"l (:8:X;:' lJart Lee '; L'une Glo·~.)al8· e-c l' autr-e iJ:"'5·~.:zlT~ ~'1"t:' d~c r.19p.oe~~2.."!"'l

, . .,)~~y~ T1 ro"'t"';··'···-'n'.c·"'''''''" "·0""·"'.''-'~;,..... c'u'" .1 I.~,·-. ",..• .,.:..,~lo'-'al'-t. 'cOIIY<V\r>·-""a;'·pnae.s :.Jar ,.(..;, l."Je ..l.. . ., c":,A,\,. _"'J.i-,:.~ l. v ,.' 1 ~ """T" _ u..."'- 0 . '-'.~....... ~,l--.. (,,_'- l.

Sgale,,:';;n';; :"::'12; anaIyce appr-ofoncd,e C:ec po;Lit iC;4GG uenoco;:;Jc (~ue. Lee ';',lOnograp:1iec
~Jar payc :J'.3:':'2.ic:i'1t r-aocour-cLeo afLn c.. t ~oo~"Q.r~. \.4'" 5ciuili·J.~"'c errt r-e ceo a..ei...l::. l:>art icc
x l' ',. - . .", t ' , " 1 ~ . . - d ,'" ta.e !a,~::....,e.• · L<.~ CO~J1.C ~ c --~~P._.' eneau;~ a .~?~J.~Y~l~· a i oU:':;'~~·C":"l:.~e c.eo onneec en enpc
vouLu c.: in. (~,. ~lll"'ici1ir l'.~~'..hy~~~ :~ai1l?~' l·~o.f"~t-·urec 3tl~t':'~C.

,.'21. Pr3cc:a,-'.;c;.1."C Le docuraerrt: .. cue;-.:.J.elY;';i':J11lJ..5., Le i'QnctiOl"l:.1c;.i:.'c ~u oecr6tal-"iat a c....e­
.cla~a Clu. 1il c t 2..e:;iosait ~;.~ ~.~f,.·!'~lJ?Ol~t il'J.·::~::?i:.1air-3 cur- 130. :):''''oGr~a r~alic3c.·iJar
l,.eOIlJ~ a:::'ricainc (~2.l1G l' GZ~tl'cioi1 c.u nouveau ?r0Cl"w,-:;'.1e c~:,xJtcrntbl d ! action au
niyeau.il.a';;i9iul ad.ns L c~ue our leo ,~1'3:::ur3C p:;."iGec par- La cO::llXUnn.Ut3 Lnter-nat Lona.Le
pour. P1.PPUy31~ 13 Pi"oGrai.Ju3, noti).;:~lCl1.-;; en c2ciui concec-ne 10:::: f'Luz, ael."' ai6.c pu.xl.Lque
q.~,ct~velo))c;:,:;3~1.t (fiPS) et Icc :.•ocal:L::;)c(,:lr~.3?,~iDoeL1en-;; (:8 I.' aiC::e aux F\'J. af'r-Lcad.ne ,
11 '8; souliC;l1..§:.:ue. depute l' adoption .c~u .nouveau Procru::::V3 ::ra:.x;tantiel d' action en
:*9u1 ,.. t ouc )..ec R'!:A.· a~ric.aino; avai.enf .t~~Gignc· ~ec cerrcr-ec :c.3 liaiaon pour I' execu­
'tiOR, Le cuiv-i et La curvcillanc.G c.u ?:'ogra::ll)c. Ji;: C8pt I1~/;. avaferrt orC;anic6 Qes
,., It ~ . .... .. 1 ... ."'. .A.- " ." • ,.rr.31.U1l.0l1.C Ce COiWU araon ~Jar pays ,;;" ~: auc~~cs se pr-epaz-aa.en.. · a organ~ne~, ceo rc-

uniont:: aVGC lourc partenaireo GU ~3v81oP?cQent.

•
~2. Le· l""epi~~cer.1:t.ant GU accr.etaria"t a c.:.i·:;· c.:U8 :~1G..lgr5 lGC :Zai·.Jles. naveaua.... c:~ Leur-s
r-evenue ~x,r ~~2.',Jitant,'plucieuro FEA af'r-Lcad.ns avai.errc ~Jrio dec raecur-ec conGr~tec
poW': r.lo".Jilicc"1tj.e9 reccourp~cint,§rieuregan '.1ettan-c 11,ota;:L.:lente~,place un r6gi.w:;
n' 1 " . J t 'I .. " . '1 . .' . t " . n. ,
:':.~lJca COU.LJ~e a' ass~ec G ..~ c.,r.g~Be·-,; ,::m 2.:.lc ...J.oranc B~ aG:unl.S ra-.;~oru:; :.:~sca.l.ec•

. un tau;: c:.':§~)arG:n~.. intarieure 6e phiS e.e 10 ~J. 100 G:': ?:.=:: avait 3ta enregic.tr~ au;:
_.Co,:-!qres, ;aCl FaJ.~ri,au }T;ige~ ct ,a'u ').'O~'a cd; c:.anc.'.le cae :'-,'.1 :~ots'~rana, de la Guinee
.:e:~ G~ ~~so~c~:o,.ce ta~: cl,Spaccait, lS;p= 10;) dU~I?.-'-l 2... a:i;ti~6,'~'attcni-io~ deG
partJ..cJ.~)~...:~~.;p- :.aur lOG e~~aeer:1entD QU.3 ...L~G l1":'JJ. a:i r~Ca,l.l1:J Oi1....~ lJl"'l.G· ..~~q.nD l·~ cac~re c:u
''''''0'''.r""""le. 'J'~J.'o'~~ .'-a;r'" .:", '~("r>"~"""" """'·"n···' ·;"c'O'~ -",; ["1'; r' ,-' "i.. ':-;~~; r,-,. '" ~:,,:-- ("1 "'''oC:'''''''''''1=.l.-~'.. G .~~~;..~ _.~. .::., .• "" .... ~ v._ .~ _ .......,l \;o...,;loJ ,.. _ "" _.~ .. .I.V!..4..... ~... '--:...'-'~~~'>-'· -!.. ',l.:.-.~.~.';....-...A'~. v\, A\,. 1.-.1.. 0'" ~..... v

C:..t ?~,..c iQ.."J. t':::'e:l lIa"'c~ons . 'unie~; .l.:>our Ie r31~~~~~6n~t:13~1.j'" c..~O~G:~~4>"~~3-. ·qt· . le C-:Sv~:;.9~?:.?~~~lel1.t
[1(;, !"jj::',iCiu8, encag8::lcntc c;:uic~at e~~G.hSral COniOl~:l~?,q.;.l<~~Jl"i.orit.3a~cf K'ccom­
wancl.a"'cio:J.G :ZiC:..u:"~l1.t Gal.1.C 18 :1.0~V'3(1:": Pi"'o.c:rQ~r.J3 cuoctcii'ltiel c:' action•. - '::alm .. C3

cac:.r8, il 2.. ?ri3 1'3;:; l:>ny~ C~2 1)rc:n.cir3 ·:'3C L10:3urGC en ""r..18 c~e lal1.car C:es l:>l"'ogra:JOCO
~at·iona:.~: 2'-'C /:.~ :?Z'..r"'cici~JeT' cZf~c)ci-vci.-.18i1.t· ~ill~ progra.~~:3o i'&cionau;~ i.e dcv31oP1?8­
',::'enJ-':;conci:ir:"eno'cw,~JeYr'c~ ceu;~ c_::"li O'T'- Cl-'~ i''';Jlic~'''~ona ~'i '1.iveau naJ-':ton,;,l~.hJ. l..'''':':., ..a..:l.•...~'~ .....,.' ~.. .", •. ~....,. .l~-....: c............ \---;,~",'" . ~ _.c:;.;..

2.3. GOilCG~"~1.~x:; .1(30 i_I-~Sur.3.p ~.ia a:oat :i.e:1- .au' til".re~;:- int.~~"i1.~·:iol1Z.1, Ie f q~1.ct iO+ll"lai11 e
c:~ s~<;l.A'6,~·tr?:.~').i:-JC' a., ·c·~.,.ci~:.~&.c~·~.:;.•· '~)iei1. C~U8~ :e..cJ T~lw~ C:,$ ·1~.e:JGo:.:1 ...CcD··financi~·r0D ooicn·~

, ::la.cc5s L3 ;; f:': :.111h2.rdc C3 collars en 19o.ti',~ 5,1 ;:;;f+l;iz..rc-,c '3,;'1 1985, c3w:-ci Gont
~eat5c :Jiz~:~ ..en :='8~~ c.::~ ~.10~i·'anJ~ aIli1.U31 11.CC·8:3·o,a.il";.~·~pO·;"'1l.~. 'lac 'I1J~ africai'ilP C:t c~ui
z..vait"0-(; S eC';;L:i ~ =:', S :.1iliiarc::.o :.~~ ·'-,0112.i10 "Claim Ie ~1.0~1v:ea'-1 Progra.;:1rJc 6i.i:::;stant iel
c.ractl.;"on. r:""l1.ce:c:1.~,..,t l'.o;JJ"cc-ci:Z c.',e Q ll~ ')' ljO'c'·;"5,.,)',...,,;,c-"'vait "tt131:ncire.-"-' ~A.., , __ ...... ". _.~~l J. _~_..) '-~":'~_ ._~_ ...... " .'

l'AFJ i'o,-tr:1i~ iJZ,l~ IGC C:,onateurc ",,-.r;: fl,1A, ';;el Ciuelx'5c~ni63'lJar Ie nouveau PrograLt:.le
au:x:;tanti'31 C:1c~ction, il a infOl~~15 1,30 :)2i-r'cicip2.nta C~:"1'3 c~lon. leD infOll.'11ationc
,';[".po;"J.·'-'I("~, r-:","l un .Q.-"r;'· ·"o""-'r'" ~-", G.-O-1~""'=""''''' ('-anc>"'~-~" '·-:J-"T<' "a~ Irorv",..,,,, ,-,t_..L_ ..... .J u" -v"\' 1 ... ....l.oJ ...... ,...~ .1 ,-l,.~-..u...., ~.J. "-"-...(;. ..... - .. , 1.(;,;...;1OJ .J U, " .1. (..;;G- -

8U~C:~) O:'1.t c...i~)aa.:;3 ce"t o"~jectir alorc ::::...18 ~ I c.utrGC ~.lCi·.~-")::~:';G c~u Ct..~ n I avaient lJa8
atteint cet 0:)j3ctii en 19o:)0 '3:n c3~,::.:i conC3i"ne les ~.1(x~2.1it.3s e.e l'ai:2e, il
2. fait o'ose:;.....v>3:.~ (~ulun certain nOU)i~>3 ':.~o C::onateurc a'.rai8a~.; ~)i~iG ci.eG ini'ciativco
l)O~ r~1et·;;:"2 dt.....v~1t2.ge 1 t accent aul"~ l' 2.i-::e au;: IJr0E;l'"'2;.:..:':J.3C, :lota:~n~lent l' aD.:,i~:r·cance



Z/?£A/CE.13/31
Pac::; 'I
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deatin.:.-:.tion c:e cea pi::.yse' 6taien"t CO:u;ic:.0:~a~le;:lont :~5c~u:"·::: ~ =:1 U ooulicnJ
C1U'Cl1. r-aLcon ~.lc· La situ2..tiol1. fin.e..i'1ci~re cl"itic.=ue ;':'TJ·.cycr~.;~:.13. .::.... Z:3 r-Jat"ionc ~J:.1ie:J

d 'Ulle fe~o:l :cjn.Srale", lee uc·civ:i.t·,Sc LZC iY'..st"i"cut'iollC :Jl)~3ei2..1io~ca ava.i.errc §t5
ralentiea :)OU1" -c3nii"" COl".1ptG c~e6 r-eccour-ccc c':'icpol1.i~..)lGD, f.~'ot.r"C'efoinJ (ann Le
cadr-e r.i..u P:i.~O;~4"~JrJe p~iori~cairle (;.c. ~e{~'t3CaG:Jcn.t :.§con.o~Ji(~uc C":; du PrograEli~1c

c:.'actLon c~ce l!t;:cionb ;jl1.ico po'~" Le rcC:l~CGGe:·.1cnt :5conoDi(~:.:c 3t Le c::.aveloppe::1en:i:
cle l'1.L~'ri:~~~3 11]II~3Co§~ait c.:iS?OO'3C ~ cOi1Qid·~rcr Lee ~.~~~:Jal'J:~ea C:'uo:3istance.
tecill1.ic:U8 C'..)::luy·Jeo par- aeo pr-ogr-anneo concr-et-e et "jien. c:·j:::li!1io a;~'50 en l):1r-'ci­
culier CUl~ l~ ccience at la technolo~ie ct l'alphaj5ticatiou qui .8:;al1.craicnt
GCO FlJ--' africe.i:lO. II a fait cavoar- C~U3 1990 o8rait ):;.~o:)a:Jler,lent pr-ocl.an.Se
annee in-~.:;rl1.~<;iol1;;J.le de 1·rallJl1a:J,5"~ioc:cio~1.et a ~':e::~ar.J.c:5 i~1.C·~a;.·Jr.l,,3nt aU;: Gouvern,z­
merrcs deD R::L a:':\~icaina d I intensifier Leur-s eflol'te -"i,eaaJ: ~ :51iuin~r I'anal­
~:J~1.a·J5tior.1e C.:c.,11.0 Leur-a payc recpect tf'c ,

2:5. j,e rZ?:~§c8ntant c.ie l'O:;::T a d:5clar2 c..u'environ "I·;i· :). lJ'J e,en fonco el1J<lgSc
par son orG~niaation au titre cic Itas~it~lc~ techni~w8 S'cai3nt conGacr~a a~:

Fl.'}';. 3"1. 19J::;., I IOrT avaLt adopte une l'C301ution nul:' ICG ~n'o:)l~,-.1cc leo pIuc
ur-gerrt s c.e 11i.:Zl'ic,;ue et un Pco8rauLlc c. I act ion. pour 1 t l.;;:'.~ic~uc c.ana LeaqueLc Ul18

at·;;antion par....cic·~.lli~re a ct3 accordee auz projl~r.leo C~CG H.J. a i.na i ':.~' auz r,§pOiwes
sp:5cifi~uoo ~ court tenJc et a ;~oy~n at long "temeo p~o?oe6ee par 110I~ pour ~en­

f'or'cer' G011 aeoi.otnce teci:ll1iclu.e ! ceo ~)2.yc Lane Le C<:'<"~l'C (~3 Goa; ziandat , Lc pro­
gnanne ::"actio::l ce l'OY: a nota.;~1r.1'3i1.JC pour 6jjecti:': c:.'ai~~c:;:' leo Pi.}. tou'.; i:Ja:,·tic---,­
li~reI:18i1:;; en CGt-'ce IJer'io~e clc cr-Lae , a c.:3:Zill.ir et ~ l~lctt:"'e G~1. oeuvr-e c.eo F)oli':;ic:uea
et des ):::-'0C:"'C:~~~1ec de d..§velolJper,1en-c dane 1.30 douaanec (;.3 1 J 8L:::Jloi, c~ec z-evenuc ,
de La fOl1j,~~r:..-::io:L1 ~Jrofeaaiomlelle, c:.c la ecc;-cion G.a .lJer~'.~c·:;iOiL.1.~l:~.~nt c:e:J cac.r-ec ,
de La proaccLon C:ea petitec e~c ~~loyennc:; '.31itl~e:JriGeG, c.ec cooper-at i.veo , ct c:u
C:~velOl»)'Z.:~:el1.t :''':lral. ~aru:; 10 ca~::'e ::~e 1 ra?plicatiol1, (_8 ce )rogr2•.LtJC, c:.ea IJicciOl1.s

r.1ultiC:i:Jci~)lia.aiI'en6'iC:en"'cilicatio;:1 ~.:: i~·~ :)rOG1~arJLlatio;'1 C.eD aeDoiol1.n c~'ac:Jict:"ance

tecI1nic~u·~ Oir;; 5t'-3 :.:ene8:J C'.allD leo 11:l. cuivC':.i.'1t:J : :3Ul....~:in~ =i'2.CO, J~:")u·jlic~:u~

centrairiC2.:'i13, ?CilaC, :~c~:io?ic, Lali, I:a:.u~itanie, i:o::c:::-)iC~U3, I·riGel' et :=;ouLn.
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J,GO contactc orrc ~t~ iJric avec lee C~Ol1.2..teu:~c t e Lc ;::..:2 Le PlIJ=': et leo agG:"1CCC
iJult i0ilc.t,5rc:.l~t:;,.en vue c::.e r.lo~iliD_el~ Lee r-enoour-cec fi:la:i.1.cial"'30 n:§cea!Jail~-3G

~ l' ,3;:3eireLon (:30 pr-o je'to (~:.; cooper-at Lon t:aclJ.l"liC:UG iC~OIl"~i:i·~ec c.ano ceo :)c;.-yc.

26. LGO :Je..l'Y~icii:>c ..nts ont fait ooccr-ver- ::~:':3 10:1 inGU:::2ia2;..~1.ccc ctrtlcturellzG
et lea ~~1078i1.G, e~:tl·O:~lec1en·t 1 ii'J it3a, (_08 11 '11 af'r-Lca.i.no c~~c :~t~~)iliacr t:ec l"'9C':;-­

aour-cec ::;uZfiC2l1.te:; i1.' ataient pac ceul,e en cauce e-;; '~~:"18 :'2.. oomnunaute i:n.t~:.~­

natLonaLe aV2..i"' :::ailli .aux ,znea[;ei::C~1.tc c2u 1 eLl,e av~it ~)!:..c"ti.:; ':~.2..:1:3 10 cadr-e c.~

nouveau ProC:';;:';.J:.1e oubatant LeL d'action 3:1. ce ciui CO:1.C31':;:12.it leo f Luz .:~e i":;;:;­

SOUl'CBC e:.:::":;:§::"i3ill""eo. h.yant :i.1ot,~ (~UC 1(.3 P!.~og:"'ar.~.1e c:.' actLen (_~~C frat Lone :]i'1ie8

pour Le :L""~c..-\o:i."·:)G:';3~J8nt ,5conoi:~ic~a~ c-:; I.:: c~~""vclol..)1:>er.1ent de l'f..Z:i.'"'ic1U8 venadt rei1­
forcer Lc :1.0;.lV3aU Progra::1::1e cu~x:;tal1.ti81 c:raction , Lee :')ai~:::ici?anto orrc c',~cic.·.;j

clue leo r.'~9ot:'..:''''B,"J l"'eCOi-.1.Llanc:.~GG CUi"" 10 ?1,::.:1. nat LonaL et int~:"f:1.~.:!ciol'lal c:cvaiallt'
e-tre al)plic:~:-.3ec l"'al)icic:_:e~lt af'Ln c~zc:~S3:..'"' leo cOi1.c:it'iol1.C j,1;3C3COail"cG all rcdrCDC.:)­
l~lcnt eC01'10i:'iic~t.1G souIlait5, c I e:Jt-a~i:t"G t::''l reLrz6c3~.~el1"::- 3CO~'lo:-.1i(lue (~ui c:,3"jOUC:1C

sur lli~G c~oiaa~lCG et un developpeD3~t aut~eiJretenua.

2,/. To~t en ~)rcnant note dec r-enoeLgnarierrto sur La nouw11e f ormuLe cc -;;2.:.)18C
rondos iatror..:'-uite ~)2.r Le rIm:::?, 180 ~)articipal1.ts ant c~:l::>:"i:.J8i· leur EF'2.titl.lC:.c
pour If aic.e f ournie· par Le PHD] ct La J2.n.(~,-\e c.1ondiale c:al1o· I' or-gand.sat Lon (~e

leurs l"'$u.i1.iol1C r-enpectLvea d' 3v'alueti':)t:1 ~Jaln paya , La ':jOLlit3 a toutefoic :Zait
obaer-vez- c~~e In. i~lo:Ji~iaation de 1~3caOlli"'C~C cupp15r.1e:a-ct:".il"'2G ell f aveuz- des R'.J.i.
aupraa ceo DO~"'~~C claqoiciuec ct (:eo c.onateurc cevn.i·c (~;.:t'J3:L~C:'~ l' oe jet pr-i.nc.i.pa.L
deo ~val:,'!.e;.tiollC par' L)aY3.
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Les incidences des programmes d'ajustement structure1 et de stabilisation
sur la croissa~ce et Ie developperrnnt a long terme dans les pays africains
les mains avances E/ECA/LDCs.7/EXP.6/4 (point 6 de l'ordre du jour)

280 Au titre de ce point de l'ordr8 du jour, Ie representant du secretariat
a indique que la CEA avait mene cette etude a titre de projet de recherche sur
dossier a la suite d'une demande presentee par la Conference des ministres des
pays africains les moins avances a sa sixieme session. Ce document avait pour
objet d'examiner les incidences des programmes d'ajustement structurel et de
stab~liiation, en particulier les trains de mesures, sur les economies de CBS

pays, en mettant l'accent sur Ie caractere approprie des clauses de condition­
nalite at la capacite des PMA de se conformer strictement aux exigences des
programmes du FMI et de la BIRD en matiere de resultats economiques.

29. Cette etude avait revele que les problemes de paiements exterieurs des PMA
africains au cours des annees 70 et de la premiere moitie des annees 80 avaient
pour cause essentielle la faiblesse structurelle de leurs economies, aggravee
par des facteurs exterieurs, notamment les catastrophes naturelles (s8cheresse).
la hausse des cours du petrole survenue en 1873/74 et 1978/80, les mesures
protectionnistes adopt8es par les pays industrialises, la deterioration des
termes de l'echange et l'alourdissement du service de .la dette. Les mesures
prevues dans les programmesd'ajustement structurel et de stabilisation visaient
a apporter des solutions a court terme aux problemes de paiement exterieur sans
remedier aux causes profondes qui exigent des solutions a plus long terme.

30. L'intervenant a fait ressortir que l'efficacite de la devaluation en tant
que moyen d'intervention pr8vu dans les programmes d'ajustement structurel etait
de plus en plus remise en question en cs qui concernait les PMA, qui, etant
exportateurs de produits de base ne determinaient pas les cours et dont les
recattes d'exportation risquaient de stagner ou meme de diminuer apres une
devaluation, L'effet de deflation provoque par las politiques fiscales preconisees
dans ces programmes avait encore aggrav8 la situation economique deja precaire
des PMA africains. Avant de ~onclure, Ie representant du s8crGtariat a declare
qu'il importait d'urgence de prevoir dans ces programmes d'ajustement et de
stabilisation un ensemble de mesuresequilibr8es autres que l'action sur la
demande et la devaluation, de fixer des delais d'execution suffisamment longs
et de prendre en consideration les incidences sur les economies des PMA africains.

31. Au cours des debats qui ont suivi. Ie representant de l'01T a indiqu8 que
les probl~mes de ch6mage. de repartition des revenus et la mis~re generalisee
n'avaient pas ete suffisamment traites dans 18 document, Ces probl~mBs revetaient
une importance capitele en partie parce que Ie nombre de personnes vivant
au-dessous du seuil de pauvrete etcelui des sans-emplois avaient atteint des
proportions demesur8es dans les PMA d'Afrique. II a egalement souligne Ie fait
que les programmes d'ajustement at de stabilisation proposes parle FMI et la
Banque mondiale ne mettaient pas 5uffisammant l'accent sur les questions de
ressources humaines at les autres aspects sociaux at culturels du developpement
economique, ce qui n'est pas conforms avec les priorites definies dans Ie
Programme prioritaire de redressement economique de l'Afrique et Ie Programme
d'action des r~ations Unies pour Ie redressement economique et Ie developpement
de l'Afrique. A C8 propos il a souligne les divergences 8ventuelles entre les mesures
rroposees par FM1 et la banque mondiale at cel18s proposees par ONU et OUA
dans Ie cadr8 de la crise economique.
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32. La representant de l'OIT a invite les pays africains confrontes a des
problemes de reconversionet d'insertion du personnel licencie de la fonction
publiqu8 et des societes et entreprises d'Etat a solliciter l'assistance de
l'OIT pour identifier les programmes appropries d'absorption de cette main-d'oeuvre.
11 a egalement indique que les PMA peuvent fairs appal a l'GIT pour les aider
dans leurs negociations avec Ie FMI et la Banque mondiale afin que les
consequences des mesures d'ajustement et de stabilisation sur l'emploi, les
revenus et la pauvrete soient prises en compte dans les politiqu8s a mettre
en oeuvre.

33. Le representant du Centre du commerce international a felicits Ie secretariat
de la CEA pour l'etude approfondie at complete effectu8eo II a souligno la
necessite de formuler d'urgence una strategie de developpement at de promotion
du commerce qui porte sur quatre elements : a) un environnement propice aux
incitations; b) les institutions financieresj c) l'infrastructura institution­
nelle; d) les produits traditionnels at autres et les marches. 11 n'existait
pas de renseignements a jour sur 18s possibilit8s d'echanges entre les PMA.
A son avis, des propositions concretes presentees par les PMA dans ce domaine
trouveraient des donateurs multilateraux ou bilateraux,

34. Un representant a felicite Ie secretariat de la CEA pour Ie document
excellent et exhaust if etabli, II a deplore que Ie FMI et 1a Banque mondiale
1ient leur assistance a l'adoption et a l'application de programmes d'ajustement
et de stabilisation. En ce qui concerne l'irnmense majorite des PMA africains,
11 y avait de serieux obstacles politiques a d'autres reductions du niveau
reel de la consommation, de I'emploi ou de Ia fourniture d8 services. Los
programmes d'ajustement du FMI s'appliquaient dans Ie court terms et ne tenaient
pas suffisamment compte des consequences sur Ie developpement a long terme.
Cependant, 18s desequilibrcs qui avaient amene les PMA africains a rechercher
l'assistance du FMI etaient considerables at chroniques et les mesures
correctives devraient viser a' operer des modifications structurelles a long terme.
II a ensuite deplore 1es modalites fixe8s par les donateurs qui tenaient a ce
quo les pays appliquent des programmes de stabilisation 6 court terme du FMI
avant d'etre consideres comme eligib13s pour un financement du developpement
a long terms.

35. Un representant dans SGS commentaires generaux sur Ie document a demands
si Ie socretariat avait pris connaissanc8 de l'etude realise8 par l'UNICEF
telle que demands8 par la derniere reunion du Comite intergouvernemental
d'experts des pays africa ins les mains avances tenue en avril 1986 a Yaounde.
II a indiqu8 que Ie document nu fait pas ressortir de fa~on precise les
incidences des programmes de stabilisation et d'ajustumant structurel sur la
croissance et Ie developpement des pays africains 1es mains avances qui sont
en programme aVec ces deux institutions. 11 a egalement fait observe que
l'objectif de cette etude etait de presenter des recommandations sur les
incidences observees en vue ds fournir un cadre approprie de negociation
aux pays qui n'ont pas encore signu des accords de programme avec Ie FMI
at la Banqu8 mondiale,

36, Un fonctionnaire du secretariat a signals qu'il etait tres difficile
exhaust if at comp1et dans un document directif Qussi court.
Cela ne signifiait toutefois pas que les questions db chomage at de repartition
du revenu avaient ete totalement ignor8es, On avait plut6t tent8 de poser en
termes generaux le5 questions les plus pertinent8s ayant trait au chomage
et a la repartition du revenu. II etait indispensable que les PMA S8 preparent
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suffisamment a negocier los mesures recommandees dans les programmes d'ajustement
structure1 du FMI et/ou de la BIRO, 5i un pays trouvait necessaire de faire
appel a l'assistance de 1a CEA durant Ie proc8ssuS dd negociation, des moyens
seraient trouves pour lui fournir une te11e assistance.

Examen des activites de la CEA pendant la periods allant d'avril 1986 a
avril 1987, de celles prevu8s pour Ie reste de l'annes 1887 et de son
programme de travail 8n faveur des pays africains los mains avances
(point 7 de l'ordre du jour)

37, En presentant Ie document E/ECA/LoCs.7/EXP.6/S, Ie representant du
secretariat a indique que celui-ci constituait un bilan des activitss menees
au cours des 12 mois 8coules depuis la derniere reunion du Comite intergouver­
nemental d'experts des PMA africains, at qu'il definissait aussi Ie cadre
general des interventions du sGcretariat pour la periods biennale a venir. Le
document couvrait Ie programme de travail de la Division de la recherche et
de la planification socio-economiqu8s et des autrE:s divisions organiques dans
Ie cadre du Comite interdivisions de la CEA sur les PMA, Les activites avaient
porte sur l'alimentation at l'agriculture, los etab1issements humains, Ie
deve10ppement industrial, Ie commerce international'et les ressources naturel1es.
Les quatre domaines d'ihtervention du secretariat en faveur des PMA etaient
a) la fournituru d'assistanco tochniqu8 8t des services consultatifs a la
demands des Etats mbmbres; b) la realisation d'etud8s approfondies sur les
questions de developpement; c) la surveillance et Ie suivi de l'application
du NPSA) et d) le servic8 des reunions annue11es de la Conference des ministres
des pays africains les mains avances.

38. La deuxieme partie du document faisait l'inventaire des activitss menses
en faveur des PMA (Camares, Mali, benin, Burundi, Ethiopie, Republique-Unie de
Tanzania, Rwanda at Togo) et aupres de l'Institut des Nations Unias pour la
formation et la recherche (UNITAR) ot de I' Aut or i.te iriturgouvernementalesur
la s8cheresse et Ie developpement (IGADD). Quant a la partie III, el10 portait
sur l'assistanco fournie par les divisions organiques de 1a CEA aux pays
concernes. La partie la plUS importanto du document concernait la periode
biennale 1988-1989, pour 1aquel1e les participants devraient faire des
propositions concretes sur les etudes approfondies a mener, A cet egard, Ie
Comits devrait noter 1es deux etudes prevu8s : celIe sur la mise en valeur et
l'utilisation des ressourC8S humaines dans les PMA d'Afrique (a publior en 1988)
at celIe sur la structure financiere et l'utilisatian des ressaurces dans les
PMA d'AfriquB (a publier en 1888).

39, A la suite do la presentation du document,. Ie representant de l'UNE5CO a
suggere de mettre sur IG terrain un groupe de travail qui assurerait une mei11eure
coordination interinstitutions sous la direction de la CEA, qui permettrait la
mobilisation et l'utilisation efficaco d8 l'assistance technique en faveur des
PMA, II a egalement exhorte 1es pays a presenter des propositions de projet
concretes aux institutions specialis88s en tenant compte de leurs competences
respectives en matiere de develappemento

400 Le Comite a prle Ie secretariat d'expliquer les Obj8ctifs des etudes propos88S
au titre du programme de travail pour 1988-1989" Tout en reconnaissant l'utilite
des etudes proposees, certains representants ant estime que deS questions de
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developpement plus pressantes pouvaient etre ~borpe8s dans Ie cadre du programme
spec~al de la CEA en fav8ur des PMA. A cs propos, un r8prasentant du secretariat
a fourni des precisions sur las deux etudes prevu8s sur la mobilisation et
l'utilisation plus sfficacG des ressourC8S humaines at financieres dans 185 PMA.
II s'agissait de qu.;stions d'une importance vitale pour las PMA, dont les
ressources limitees exigaaient une affectation efficace au processus de develop­
pement. S'agissant du groupe special interinstitutions dont la creation avait
ete recommandee, il existait un comite interinstitutions au niveau du systeme
des Nat:l,.ons Unies, qui S8 reunissait deux fois par an a Geneve pour examiner
Cws institutions dans 18 contexte du NPSA.

41, Les participants ont examine la proposition 8t recommande que l'on envisage
serieusement la creation au nive6U regional d'un comite interinstitutions

com~are des organismes des Nations Unies representes a Addis-Ababa, qui serait
charge d'echanger des i~formations at de coordonner lss activit~s de ces organismes
en faveur des PMA africains. lIs ont ega1ement recommands que 1e5 etudes
approfondies propos88S portent sur des domaines ou s8cteurs precis d'impdrtance
vitale pour les PMA,

'Examen at adoption du rapport (point 8 d8 l'ordrJ du jour)

42, Les participants ont examine et adopte Ie rapport de la reunion apres
quelques amendements, et sont convenus de le soumettre a la septieme reunion
ds la Conference des Ministres des pays africains les mains avances.

Cloture de la reunion (point 8 de l'ardre d~ jour)

43, Le president de la SlXleme reunion du Comite intergouvernemental d'experts
des pays africains les mains avanc8s a remercie les participants pour Ie niveau
81eve des debat s . 11 a egalement expr-arne les rernerciements du Comi.te pour les
excellents moy~ns mis en oeuvre par Ie secretariat en vue du bon deroulement
Ide Le reunion"
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